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te poopte iMi est 
spotodoeu V\ ' 

m 
de f 4«»m> 

gratifié d'une 

la 
que 

à ses 
p ses prolé-

centre lui une 
noivTrsêlte elameur sTtai fat ion. le dé" 

toon, pourWsMBBtewiais d é » 10» «li
tres démolissaient la noblesse. Com
ment de tels aveuglements s*na»-ils pos-
cibles, tant en haut qusa bas de 
réchelle sociale T Dieu seul te S»U. Tout 
ce que nous pouvonafai/e, c'esi de W 
ta ter ce» énormes MéBiHfartMtaXIjBE 
crèvent W JtŒt. «T W vt»« 
momantA, jvM(i\ te 

et qui l'aiment avec passion, non dans 
leurs écrits — ehoee tacs facile peut-être 
- maie dcM taure aeèas, et qui M de-
r r A CM Msn-ètre «tes mcJneurwux. 

Maie cauaHft — au osllee-1* — m ne l u 
pT**le pas A des Panthéons après leur 
mort. 6 « MB chasse des Hôteis-Dieu pen
dant leur vte. On les traque, on Me ex-

t anaolte renvoyé t l'examen de la aaetlon par-
SBaaaota les ouverts» propositions dont U était 

attribuer ata* fnaclltt» libres le» 
financiers fiA c%i Sociétés 

polae, en les force à franchir les 
PCMT citer irrarer, par delà l'Atlantique, 
des protestants avisée qui leur tciwwni 
les are». On iee oblige 4 quitter les pau-
«*ne, ta* snoteêtea, les erpRellnt (te 
frmaoc, pouf aller en chercher d'autre* 
à l'éteongor. Toute une trie de socrinene 
pcor tec enfunta du Bonnes m vont ptt 
use pas» de eoehonnericc ou l'on aura 
dépeint ces mêmes enfanta du peuple 
so«e des traita qui feraient injure aux 
•te l inmondee animaux de la création. 

* eette laideur mêen* avec laquelle 
oerteins stertvoino dépensa* ant tec huM-
bles mon Ire bien, pour djtll réfléchit Ut 
instant, hnftaBsl immense de ces * Intel
lectuels > fui, mu ftmd Ou tmur, *e •*-
• • son cte gmm; et ce teltaitent ton* bac 
de M DM ter* comme ceux qu'Us décri
vent. L'état d î m e d'un Zola, en défini
tive, diéfnic peu de t'étel d'Ame d'un 

C'est le même «épris Intense 
la cfasce ouvrière, te même per

suasion inthne qu'ils font partie d'une 
élite privilégiée. Ile veulent se faire ad-
ajsrar cte publia, a» I avertissent eu ils 
te mdprtecnt. Le Mnuthemme de «teille 
roche le plue (ter de sec blasons, de sac 
parchemins et de ses quartiers da ne> 
blcsee. cet bien moins «loigné du peuple, 
moralement, que ae te sont ecc éerivaine 
bouffis cte mffteonee et d'moolcnce, brn-
quejil teor obeoevotten cor te toute 
comme cor footqve chose d'extérteor, 
ehoisisaant tes typas populaire* comme 
prétextas à earicatures méchantes, al 
montrant bien par là qu'ils ae ce con
fondent pae avec eux. 

Dec poatas idéalistes et •enlilsuo*»-
mec. ecoasae Lamartine, ont Xaojoori eo 
le soin da peindre las hommes du peuple 
dans des attitudes nobles, dignes. Bitte* 
resquee. L'on objecte que eétait quci-
quefote faut, Moins feux, en tout cas. 
que les fantoches ordurterl cte Kola. 
L'homme des champs, en particulier, a 
tec moments de grandeur et de beauté, 
sac havres da rêverie pensive ci d'élan 
*ws l'au-delà. C'est parmi les bergers 
ou est née te poésie, et les bucoliques ar
tificielles dos poètes lettrés n'ont pu naî
tre, comme « genre» littéraire, que parce 
troc des bucoliques réelles existaient 
déjà. En bonne règle, c'est devant Iee 
miroirs où, tj ce voit on beau que le pet> 
pie devrai» s'arrêter avec complaisance. 
n s'arrête aujourd'hui devant des glaces 
tord ma qui l'enlaidissent et le défigu
rant. Tant pis pour les naïfs. Tant pis 
aussi pour le Panthéon, où la mauvaise 
compagnie est d'ailleurs asces nom
breuse, et qui n'a plus grand chose à 
perdre depuis qu'il a été profané uns 
bonne fois. Maie peut-être le jour vien» 
dra-t-il où tes paerrea gens abusés sa 
rendront compte de te monumentale 
mystification dent tta sont victimes, et, 
ce Jour-là. les mystificateur» démasqués, 
sons les débris do faute! bouscule de 
leur demi-dieu, risquent de passer on 
mauvais quart d'heure. 

Dr*». 

S éOiIs le voeu M U s S o 
>n*fae*qulp profession 

l e sec» 
i du 

jrt adhérCnta bénéficiant Sa* tubvon-
juôes par la Tille de Paris aux SyndV 
eseurent le placement gratuit, et que 
,-enticns Spéciales soient accordées 
ins de SosJBMs Ae secours mutuels. 

ICHOB PARLIUITÎTAIR» 

L'AMNISTIE 
La CommlisioO dOiéa réforme 

après avoir repoussé tes étvers ami 
dont elle était saisie, a approuvé le projet 

la gouvernement an 
• condamnations pour 

, iH'cjpn'i'* <U»os»i aar 
eecluant conenéen! les 
rraMdès du eArluétion Hector 

^rwJcnrn avec n _ 
sion demandera que la 
vienne lundi devant ta 

. LE RKPOê rTfcSDOaMOAf** 

éÔffinU 

EXPULSION SANGLANTE 

Le château 
de Pontinès 

— Eh t bien, le vous le «ta en français 
Oer et «impie ; Nloi van, il y a deux homme» 
Sans le sonitrmln du château d> l'uiitinés. 
Ceux hommes, abominables qui on' (ait pri-
aonnier M. de Pontinès ei qui n»u> tueront 
un de ces Jours vous et moi Provenez-les, 
Don ami, et allex aana attendre, les mettre 
hors d'état da nuira. 

— Barbe de bique ,ecmme vous y ailes, 
Monsieur Luralné On volt bien que voua 
savez là-dedana %\it la peine de parler. 
Mais voua a vas rêvé tout cela. M. (Villes, 
prisonnier 1 allons donc I Quant à nous, 
tant pis pour notre peau ; mais bien sûr «t je n'Irai pas dans Isa caveaux pour ma 

r» élreitfler par le» esprita. 
— pi «ta puisque ce font de» hommes ! 
— Ce sont des revenants, l'en auls sflr t 
L'entretien s'aigrissait ; tas deux hommes 

se lavèrent an es faisant des yeux furi
bonds ; mais lia ne cédèrent ni l'un ni l'au
tre et Luminé en pleura. 

11 mangea dans la créante »» le» larmes, 
t n UnAbU reoas qui se ree**ui*it da létal 

ftfîHOS D l J 6 r Î N A T t »> eonféreneler exprima l'espoir, an ter-
D l v n U t » U\J O u I l A I _«_»_ . » „ - i . hou u n i triomohara au Sé-

N OBS MsteatoATitMt 
La CoasSMSsieO da la liquidation des 

BrégstioOS C approuvé aujourd'hui après I 
tura, le Appert des conclusions de M. r 
sur l'adalre des Paaaionnistea anglais 

après cette adoption. M. Ch Rioux a ris 
»te. qui été èSV 

M. vivtanl. mtnlssre Ou Travatt, a êa» 
tendu par le Commnsion du travat 
{irojet 
ai di 

deire 

IZ.% 
roiet de loi ayant pour objet de modifier la 

oi du U JuUlât 1*00. sur le rapos habdemav 

Le ministre du Travail a fan valoir un o»r-
tant nombre d'objections contre ta dlaposltidn 
nouvelle insérée dans raruebt r», é j l k p 
oMs Oo laquelle M ssaplevears et Mt 
ployés d'une même profession ou de pi 
sions similaires et connexes ont la faculté 
de ohetslr «rua eeèaapOn accord, par profes
sion at par région, rua quelconque des mo-

vus par I* projet qu 
poar leurs intérêts. 

U a tan uossuer notaimnant qn*a ne voyait 
[Me ajapoaiùeo psorraM tara 
1 vike où U n'existe ae* de 

_. Il a fait valoir é 
latpent la efttenlrt qu'il y aura,ft a rteïtm 
eenames ptttfesatons, i 
alvuiules. Suc certeases 
dont plusieurs articles pourraient an saaev 
d*autraa a kor merci. 

La Commission, après avoir délibéré aer 
ces objections, a estimé qu'il v avait lieu de 
maintenir la disposttldA qu'eue a présentée, 
» raison «e son caractère facultatif 

La namtttra l u TMveO a préeertH des ré

santé l'observation suivi 
aexée au procès-verbal. 

• La lecture du rapport da notre honorable 
eellègue, M. Fessard, ne SSm bue laisser eetti 
toprassMCl qrfU -ust iatecaitehèe de pan ta? 

Sleterre P»« âv|ir plus è^ifeSa» cîlFrènce 
qu'un citoyen de- la République n»n<;S|se 

. t t e r v e ^ o T ' s a î p M Ç ^ d ^ ^ 
sven a été cSttfié 1 la e» Sbul rasiitefciea, 

ê e s ^ c r f V c f e * Is^emyRlteobl 
ose jjrpets ee se t^tvix ce veavstnn trravte» 
Savoie) ont donné lieu a d Intéressantes ex-
alicationa. La greffier du tribunal, à pronos 
ta la vente des immauBlet da cafte dernière 
CeAJregation, tvalt prélevé «ne ootamitalgi 
^Le trlDOlffiT TWIflofoCUS Kffl fWftesfWTrt. 

C'est seulement à la suite des rérlanmtlona 
d'enqudte que la restitution a et* imiiosée. 

La Commission m reunira mercrsOt "dur 
examine'- lé »nftt dès rapports sur ta* opéra» 
Uons terminées. 

LA nsvOLtrriOH 
BBS BIENS EC0LBSIASTIQUB3 

De nombreux orateurs sa sont fait inscrire 
ponr la discussion du projet sur la dévolu-

Ce sent tTO. dej2sCajBes. *!««, Dalabare, 
de LamarzeUe, oénouvriér. v tdj de Saint-
Urbein. Hajean. de Pontibrtand. Louis Pl-
cma% de félranrè et Stacvena Merfin. 

Lf CROUPS ArrrtALCOOLIQUB 
U Bfftet réuni aujourd'hui tous M prés»-

ddnee dé U. CWlea Deour, a entende M Bè> 
renger. prtètdent d-honnsur, sur la aueatûo 
d* PsMthata at tuf U sropotinon prohibitive 
eue M. M Lamafiele, tfsrcdrd avec des mtm-
wee «e weèss les 

minant, que le boa sens triomphera au Sé
nat et que la Haute Aeaejnsiae refusera de 
consentir à l'expérience is iateraass que ré
clamant lae socialistee. 

De jeunes soldai! 
se plaignent 

de leur 8 §tgent 
De Jeunes seèateJB J e •» d'Infanterie colo

niale, détaché* SB fWl Berthaume, occupé 
par Jeu- compagnies, ont quiUé c« matin las 

venus à Brest poml 
nauv 

t été exercés au* 
.Sergent^. 

ordfe*-
médialament regagné 

colonel de mauvais OjaJ-

afi (fblonel, tel 
le feîrt médialament regagné le WTT Bertl 

ate ont Un-
that 

BéYITtt. ft fnnrs -»LS grève de» Jortfhéllsté* 
s'est terminée aujourd'hui: le députe- Gro*̂ »«T, 

s*eet deekM a latre Cet eacaees, après 
avoir tauauément axnliané l'épuru'é melson-
nanta dtl'l avait a«puqtaé« atix joert5rS«*S». 
Ce»x-cl, d'autre pan, après > M iéliberulieai 
aasac vive, ont décidé, dan* rlntérét da peys 
et sens îtMefét du Parlement, de se « f i t * «r 
d« ces exauces 
le dtelr du Rei. 
non »v 
ojoenea, 

qui ardèrent tout ae moine 
du ReichttM de drnner «ne aatlefae-
\ JoumaftaMs offenses. Wb eôaeê-
•a repTCsdroat ta MOOail fShés, 

animons, doit déposer pYo-
mireau du ffcnct *. ta telle ° , \ , n î • i l s W J l l f V d * eb-tnement sur ta Bureau du fCMI. * ta stRfcl 

rf"-ffiOT ; 8ÈT*«Jr* fcanaam 
èOrperâtiOnt qui jr**> . mm^,tma mm i m n i M i i n m l e t t a i 

Hier apree-mfeU, après on mtarrojratMre 
du Parquet, i des laculpéa (sur t1) dana 
raffalre d«s Vl'Iaroa ont été mit an liberté 
provisoire. Repérons on* ce D'est qu'un i 
et maeeeteentefie, ces* H rcettite d uae ett-
ouéte fa iu aur les lieux eue lee première 
éoupe ont é** pertes par ta foret publique I 
et que ce n'eat qu'eiaapCrée que la foule I 
répondit aux cou'» par des coups. 

U CMBUL SCmilH Bl U SCTl'iLlTt ] 
Le Conseil supérieur de la mutualité'a tenu 

C deuxième séance sous la présidence de 
Lourttee. 

M. Jfaacla a fait coaaattre la suite donnée 
aux votas de la prérèdtnte session, notam
ment en ee qui eoneerre le dévrioppement de 
ta aeutualtt* «tant Isa pays de protectorat, et 
la sommation dee uiuiualitee dene les admi-
Btatratlona des éatUiseemenU charitable*. 

Xs Consefl. après une longue dlsauetion, a 

ysonuLOTsn on 86 Mans 19so — » — 

serves de principe sur l'extension de taloi 

tamenu et des communes. 
En ce qui touche le repos hebdomadaire 

dana tas catégories d'entreprises, où las <•-
~wermin*nt des cHOmairea I a 

i 6 
tenir ta texte de la la» du 13 j uiitat 
teaipérles déterminent de» cHOmairea 

iommisMoa a decM* a* i BBT©Pfrt»*, 

bas 
fraction 

département* en gagneraient chacun 

cMcémetay es et ouvriers des service» 
de l'Etat, des département» et des communes. 

LB CROUPS N LIHttOft ROf>trO».IOAO»a 
a lancaveis anieoritui «en burecu. e«i se ' _ - â1»*0"»» *» 

sKVffia w^rTB.:i>o, aite,^ 
Saint Germain ; aeerétalret : MM. VapnCt et 
HUmTVert ; questeur : M ftflr r Comité fl" 
teur : Ml 
CHevallar, 
mié, Labiche et Catol. 

flIlTES RITMLES 01 L t m W l t t 
- Le roi téepati sera» aeatc gravement ma-

Le aoiverala, sur le eoetell des méeeouO, 
garde wntinueUemetH U chambra. 

Bien quti recoivt encore les mtfitstPB», sa* 
•set cet tel que es* tnédecSJi va M vote étaen 
fois nar jour, oé qui lai*** supposer en* la 
maladie dent U SBU«IC pfèstui* OAe cernia* 

LA REFORME ELECTORALE 
Le groupe de la réforme électorale a en

tendu le compte reaou fait par M. Klotc, 
aon président, de rentravut qu'il vient 
d avoir avec la présidée* du Conseil, «ai * 
fait connaître 1 U délégation la vit interst 
quTl attache eut travaux de groupa, en ta 
priant de les poursuivre et d* prendre 
comme base d'atMObutten dee siège» par 
département, le chiffre de 75 000 habitants 
au ftea ce i l c m 

Le groupe a décidé, «n «easCqeencc, de 
revenir 4 la propoeitiou gui lui avait été 
faite par ca Ccsuntaslon d études at a 
adopté définitivement ee tette qui devra 
devenir l'article 1"* de la prochaine loi : 

' liés qû'U contient de fcisTOWO ha-
ataalion faite ces étranger», toute 

complémentaire ne valant pour ta 
nombre entier que lorsqu'elle dépassera 3? Ml. Ce principe dtvra être Inscrit dene la 
nouvelle loi électorale, quel que toit ta saede 
da scrutin, sait avec la représentation pro
portionnelle par na amendement ae rep» 
pert de M. Etienne Flandia eott avec ta 
maintien da scrutin uninominal, soit avec 
le scrutin de l ieu i eecOi aetantnt ttaa de-
pOvtettaéRta de faeoe & ne faire voter que 
sur dee Matés comprenant cinq noms au 
o atimum, et retiouvetlement partiel. 

Le nombre des députes pour la métrspals 
serait ainsi réduit de 67 

2 département» perdraient t député* t 

Basse»-Al pas, Ancev 

11 départements en perdraient t : 
Aapet-Merittme». Aude. Aveyren, Calvadee, 

Eere. Oers, Berne» Pyrénées. Savoie, Tant, 
Vienne et Yenne. 

38 départamenta c'en perdraient qu'on ; 
ce seraient taa départements survente : 

Ain, Aisne, Hautes-Alpes. Ardennes. Cantal. 
Charente. Charente-Inférieure. Corrète. Corse, 
Cète-d'Or, Cotes a a-Nord, Dordogne, Douhe, 
Drome. Eare et Loir. Hast*-Garonne, Gironde. 
Héraert. Indre, teère, Jura, Lan*»». Loxère, 
Mame, Ma/eane. Nièvre, Ole*. Orne, Hautes-
Pvrénées, PyrCriées-Orteritata». Rhône, Haute 

tafine. fa*ne et-Loire, Haute Savoie. Seine. 
eiae-et-Marne. Vauclute, Voegee. 
5 

un 
Finistère. Loire, Loir» Inférieure. Pas *>Ca-

lala, Oarthe. 
Lae U autres déparlements censerve-

raient leur représentation actuelle. 
Le nombre dee députée métropolitaine 

devant s'élever, dans la prochaine législa
ture, ae «ombre de a i l , ce nombre serait 
ainti ramené à blé. 

La groupe, après avoir constaté qu'il 
comprend 300 membres appartenant à 
7fl départements différents, a, en outra, dé
cidé de demander à le Chambra de discuter 
U réforme électorale immédiatement après 
iè vote par elle du budget de 1909, pendant 
les quelque» semaines où la prochaine loi 
de finances sera examinée par le Sénat. 

Il a chargé MM. Dessoye et Breton, favo
rables, le premier an rétabllesetnent du 
scrutin de liste, l'autre au maintien da 
scrutin nninomlnal, de dépoter aur ta btv 
reau d» la Chambre des propocitiocs de loi 
en ee sens. 

d'esprit de Mervcn et n dormit peu pen
dant la nuit qui suivit. 

Aussi fut-il debout aux premières lueurs 
du jour. C'était l'aube d'une superbe jour
née. Il ce restait pae trace de la pluie et du 
vent de la veille ; les rayons du soleil prê
taient à tous les objets ene réconfortante 
gaieté. 

Lumln* en sentit la bienfaisante in
fluence. II réfléchit mûrement 4 la conver
sation qu'il avait surprise la veilla «t il 
conclut que le château de Ponf-nès était 
devenu inhabitable. Bt avec une décieloa 
qu'il ne put l'empêcher d'admirer, U con
vint de sertir premptemeut l'une situation 
aussi Inquiétante. Le moyen en était sim
ple : détacher tout doucement Balaatn et 
partir avec lui pour la Ptrêrit-Rouée, tans 
prévenir ^'oiv.ni, ijui ne voudrait pas le 
laisser faire. Hien de plus «1—pta Lors, 
pour ne dir umeptar sur la route de l'hûte! 
lerie. Luminé monta, en pourrant, au som
met de la tour U plus élevée. De là, on em
brassait l'horizon de toutes part». 

La forêt immense, myttér.euat. d'un vert 
noir, qui se fondait en »i»u dans les loin
tains ; les deux chemina de Pontinès qui 
serpentaient Jaunâtres dans les prés -, ta 
Perdrix-lto»ir, et, pl-»« prèa la métairie, 
perdues dans la veraure, formaient un 
riant ensemble. La b-tiuté de cette fraîche 
nature, «'éveillant couverte de rosée, aux 
brisée du matin, ne toucha nullement Lu
miné, neu poétique l e son nMurel Son at
tention se concentra <-ur un cavalier, qui 
arrivait de la forêt, br de abattue,. 

Montant un cheval rapide comète le vent. 
et ses cheveux noirs, dénoué? sur «on dos 
ce cavalier n'éiait autre qn'Atavda qu' re 
venait »tt <-h«eau A" Pontinès après avoir 
•tolnré 1a Centre tU le foiat 

tri ; questear : M Mir r Comité dlrec 
MM. Jean Duiiuy, Decrals, Godln, Le 

lier. PcdrrieY. Outolier, DtveUe. Chau-

Le. reiraiies ouvrières an Sénal 
otBciKiS* 

e* ta- net» 
tuivaikt* : 

M. Cuvioet, président de la Commission 
tenateriaie de* retraitée, a écrit t M le 
rréOidecH du Conseil pour lui faire savoir 
que Cur trois qaes.ions poeéCs par le gou
vernement Bt dent ta solution était pouf lui 
eonsaterCe eemme préalablement néoec 
saira à toute étude, la Commission aVait 

Clic a d'seidé de maintenir dans la lot lés 
métny*rt. fermiert et domestiquée, d'ac
cepter que l'âge d'entrée en iouiss- i e dé 
I* retraite fat fixé» è « ans, d'accepter que 
les oortena talarlés âgée d* 65 ans au mo
ment de ta promulgation de ta tel fuaeen* 
placés dans le régime d'ataittance. 

Apres en avoir déféré aux miaistre* du 
Travail et des Financés, ta pre«1«e3i du 
Conseil ve prendre acte de cette triple ré
ponse. Bt le gouvernement avait voulu que 
K> bénéfice de la retraite fat rê«erv* aux 
seuls salarié» de l'indistrie dn eommeiree 
et de Pafrieulture, e'était afin qur ce béné
fice fat pour eux plue important e* Il été h 
en eeta d'accord avec tas propositiona de 
ta Commission de la Chambre qui 'apporta 
le projet dans rtneienne léfflsfat'-'e. Il ne 
peut qu'accepter 1* résolution de la Com
mission sénatoriale et 11 va tout de suite. 
d'actOra avec ait*, élaborer en conséenenct 
les mî»dincations à apporter su projet de la 
Chambre et le* évaluations correspon
dante*» 

&**** 

COMBE LE RACHAT DE L'OCEST 
Le déjeuner saansuel d* l'Union de c*n> 

merce et de l'industrie pour la défenee so
ciale, que présidait M. Paul B**uregard, 
député, men.br* de l'Institut, avait réuni, 
hier, de nombreux convive*. 

AS dessert, M. Charles Prevet a fait une 
très intéressante conférence sur ta queatioa 
du racket de l'Ôueat devant ta Sénat. 

•s, TeU*. dix-hun moto, dit l'émment séna-
eser de Selne-et-Marna, que fllxrs tomenee sai
sis de la question du rachat de 1 < uest ; voilé 
dix butt mr U que noua l'atudlons, sollicitant 
du gouvernement dee documents ou'il persiste 
* noua refueer. Le projet allait enfin venir en 
discussion lorsqu» notre rapnor cur. M. Bou-
denoot, est tombé malade. Nul na songer» à 
suspecter ta (fmvlté ds la maladie lorsque 
j'aurai dit qu efle est atteetée par »on méde
cin, qui est celui du mintotère de» Travaux 
public*. Le débat a été renvoyé * «ujottrrl'tuil. 
malt je crois savoir que M. Botrdenoot n'est 
nullement rétabli et que l'ajournement après 
P&qires aéra prononcé. A ee moment, nou» 
noua baUi-onr. n o n examinerons, noue dis
cuterons In question sur toutes tes faces, y 
comprit celle de l'exploitation future, ir.aw 
eans pouvoir donner r. tsarahee Tortnelle que 
nous serons vainqueur* 

M. Prevet examine la situation de ta 
Compagnie de l'Ouest k h T'iettc en ne peut 
pae faire de reproche» spéciaux, qui, si elle 
a commis des fautee, lea a commises avec 
tout le monde et comme tout le monde, 
alors qu'on ne prévoyait pat l'essor ex
traordinaire de» chemins de fer. Cette Corn* 
pagnie c eu à lutter avec des âiffirultée 
apécialee, avec c, les notamment du service 
•i encombrant de la hinheue. En outre, 
elle a la concurrence de la Semé, noir la 
miee en navie-ahriité de laquelle l'Etat a dé. 
pensé tant de millions En réalité, ce que le 
« bloc » poursuit, e'ett la monopolisation de 
ton» ta» service» de transport, nbéiseant en 
cela aux collectivistes st à le CoafènéraUoa 
générale Ou travail. 

— Aipaons* w n partir* le tt an se*r par t* 
"iur BterPlt». 0 rsrréHéYa 1 

. _ * t «a ce dolftt s» rendra «a 
aetoraotttle à Rtarntv. o* M se nWioonlrCiC 
*»»c le roi Edouard VII. 

U rél dlepagne repartira M ft aa «c» pas» 
Madrid 

— Le sultan a retiré la candidature de Re» 
euftf bey è rtmhTséade m» Londres : k sa 
ftaoc, 6 prenese Rlfact-oev. mmrttre turc s 
Athèntt.La Orani' riretagnè ne manqutra pas 
d'agrê*r ce nouveau 'eribrrnage. 

— Le cabinet «méfient» a aêcUU rtocupter 
.Invitation de ta Chine faite a l'*»mdre de 
COim***t américains dt visiter les doru ohl 
•Sic Le Cabinet Caneectera pMO maintenant 
d'autre invitation. 

— Le Sénat russe ». raitté le pourvoi en 
cassation de» anciens «pètes de ta ^entière 
Donma poursuivie pour avoir signé le mani
feste de vtoore. 

— Le* journeua d'hier de StvUiVPéUrthoarf 
annoncent que t* mintétre d* la Marine a e f 
fert ta démisMen ; Cita S *V Accepte*. 

Lt nominatien comme ni.iustrt de 
rt/ie dé M noultlijoï, tnemBrê dn 
rtennire. «et prusabic. <|t»fe1nîut 
une rorts oepecttten dans le Tonde te la nenr 
qui , n.idrtlt voir ''amiral Alexeleft jccbpef ce 
p i e u La quacnen Mrs tretrcné* prccfsiae 

Ull CYCIOWE A LA HJiBFLOflPc 

A ta antst do maevate tampa, tas îles de 
Saint-Martin et de Saint Barthélémy ont été 
dévastées. 

U geevcanaor, M. tat tat S SOvoyê des ac
cours. 

Çà êi là 
M o r t e d'hier-

Bf. CRitriet ftfurv, enctta magUtrat, Vt ont, 
C SruxeUe». 
. Le roi d'Angleterre 4 Biarritz 

te m *H*mi*fmi teltssJôefT» l e dttata 
du Cvc de Devme/itre, «nier ni u étal* Ui par 
dtt rtlatlnnt amlritlet tt gu'fl lenaff en grande 
c>rlm«. f< e eut; >eé CH.tfMt d ta ttacMMe de 
DeveneAtre se» etit» fiiaètaffexet. 

La àitchetse * tilêgruphit, ém> te éturf*. 
«e» remernemenlj eu roi *'«otiord. 

1 1 • • • — - ^ » n » » * - « ^ » ^ e ^ - ^ » • • • •• • 

ECHOS DE PARTOUT 
te concerta agricole, qui «1ert de ftrmtr 

tes portes, aura connu cettt anut. un m»«et 
ftntntiëT tr.H* yitcidtnt aUtrt tiu* l en ttr 
niet U chlffrt tulal des receltti avait été de 
101 0O0 frtmts, U a atteint ce Ut année tnvuon 
160 000 francs. 

Le ComnV dts eonseWert de commerce txtt-
rieur Ment d« eréer uae e»eectcrte*i pour At-
vonser l'élvdt des tangues éttangéret par des 
bvurses de séjour. 

te» représentants *v~à> tu ****** *> ceev 
merte dm SméBst — sent rennu Mer * ant*. 

Le Conseil municipal de Af«r««iUe a «CM 
une subvention de lM franes tomme partie*, 
potion i l'érection d'un monument na fféOtS 
roi PutaVierse. 0 actat-Ottenrin. 

LES Ttm DR RIIttt»fâSÏ»aSBas 

dO Bonn- -Wouv 
a* raotre-dSKrai 

OO nous tdtégTenbie ds rTetTJtan, l* 2t, 
dan* la matntée : 

Le* fétea du double cc-.iréaniment de 

^
ré-Dame de Bonne-Nouvella et de Notre-
ut des Mtraclcc t'annoncent avec un 

écltu incouipcranta. Tous les traita» e» ma
tin e s t dtveroé A Rennes, une foule un-
ssense de pèteriac Oui dépasse cartCWe-
ment vingt mille, «cassât da tous les points 

Ml pttrta.'qai est tOSabie toute la nuit, 
vient de cesser. 

J^aus la i—'«nHj" lieu la couronnement 
de Kotre-DameToa ionae^s'ouvelle. La pre
mière procession port à 8 h. i da ta mé
tropole. 

PrtSStJSB •>* uittné de* a*nt paroisses «t 
dn eww praires environ, s'avancent le voeu 

Puis viennent lee camériers. d* Sa Sain
teté et les orélats, enfin les évèquei, : 
NN. Sf. OupCM-c. d« QuiuHx;r . MoreUe, de 
Sa»t-ir*IOe I bférSl, pOéfét ApostoClqne de 
COnton ; (irailleC, éCCutae de Laval ; <*«-
raud, évéque de Vannes ; Lavett, préfet 
apostolique du Keuenfj-Si.Bunieau, évéque 
d'Angers ; Guérard, de Coutancee; de Bon-
Ita, du MOU* ; RouareV, «e ISantea ; Outil 
leaa, archevêque de Peai 
toedj u tau r de Cambrai 
Iteaja de ROMSta. 

Les saotrons afc*saaat ta te%» qui as 
pi Sait M r leur peseetta 

An pressée* rang dja «erUgt efleiel. en 
remaroMe M, Pinaalt, sénateur maire de 
rt«RRaiL «as PdToidéj et son Gonosil nruni-
npci : HlM. Srntar i* la rilie-lèVvsctan, et 
Hnettvr.cr, SêBjatSot» d'Ilte-evVtteine ; L* 
6enidce, de Tral 

Ceci 
pénétré 

flcnnsa, gtatL 
L* fenat on « osnsinéfsaie qe'one part*» 
Mlement i» cortège a pu pénétrer caca 

• •ément péetwèt ce* ••«-
anches de Notre-Dame de 
Dana ta «trawr, rasetendte. 

sant de lumière, prenBeOt ptacs te* eve-

>ea«imçn««i*>«J»mair«, 
rai itteatauef, arenc 

leur» et «épatés dC te vfll» 

e, de Tratacaa, députa de Vitre, ttc. 
à 9 h. i que lé sbtattdlde eoctige a 

i dans l'églta* Saint-AcWo. 1 

ni 
féOttae fnagninauén 
leur» bleuet et btani 
iom*»f|a»T*lr». Dal 
sant de lumière, pi 
ene». Le me*** pontlftanM est séiênréc par 
Mgr Guillols, ancien évéque du Puy, arche-
véuue de Pessinontt. La tcholt du gr tnd 
sêntlRBirc ètiehtc ta meote es eiato-èr 

A 10 0. é0, apret l'évassjtte, bagr Mol 
évéque dé SaiAVtriatjc, mentant «n ch 
interprète, èV*e Se grand* éloquence. 
sentiment* d** eathdlidues Bretons et 

sêtniRBi re **ahïe te mesoe ëa oiaioAaM. 
A 1» 0. é0, après l'évastjtls, Mer Morctlc, 

chaire, 
<»ace, le* 

iques breton» et fait 
ta •tneevrtao* da R être-Dame t é Penne» 
fleuveita. 

A midi, ta m e u t ténnince, Ou haut du 
perron d* l'église, tout tet évequCe donnant 
SlmulUnément leur Séh*d1**lott k l l te-
aaanas fouis tnacce» sar te ptac* aaiirt*-
Ande. U «pectacta cet »rta»itai grah^toa. 

A midi V dama la stUl» de l'Œuvre mUi-
taire, Mgr Daboart c enart un frugal râ
pa* aon évèqùes, prent. at t>r*trs* êtrno-
aors a . la tell*. C* banquet réunissait 
300 «envivse environ 
Dana aon toast, Mgr Duheurg dtt Isa eeav 

nt i 
*énc 

. nés, dt 
ta. Bretagne, ttc M PrOnef dÎRare qui s* 
tout naaoctae a eett* fête ato«BUemk et gl» 
meuse en i honneur de la Sainte Vtaseyn 

L'archtveque de Renne» n annoncé aussi 
qu'il «lent d'adrceeeC au Pape e s télé-
««•armé l'atlsurant ce l'obétaaance des éve-
quea et du Clergé présent* 

Mgr Detamaire, coajjuteur de Centbrai, 
ports un toast à ton tour au clergé bre
ton, k IfpiMops* français qu'il appelli 
l'eptscouat 0* Marie, 0 Pi* X, le Pape'de la 
Sainte Vierge, k l'Eglise de France libérée, 
a la France eutin, consacrée à la Saintt 
Viejfte. 

A 2 h. J ont commencé les fêtes du cou
ronnement de Notre-Daane des Miracles. 
Plus de 50 ©00 personnes se pressent dans 
tas rocs et autour d* Saint-Sauveur. 

LA preceesron à toquelk assistent les 
prélau et lac 13 tvéqiiCC est favorisée par 
un temps tptendide. 

Le sermon du c«Ur»CSl*ien* est prononcé 
par Mgr RucneaS. évtjtit d'Angers. 

DaOS la soirée des Illuminations ont été 
préparées. L'enthousiasma est Éénérai. 

Ce* lètes relinieusse resteront inoudUt-
Mes. 

^ 4 S V ! 
LK COUVENT 3RS O'SBAUX 

Ce célèbre couvent, appartenant aux eba-

£inesses- régulières d» Samt Augustin, 
et 86. rue de Sèvres " 
lides, d'une contt»»a._ 

C l'audience du rribuoal *pr5 
M. Ménage. nquidatOur de I 
tOr mie» I p r t * dt t SiBJiont 

• " « o S t . - * * &tt£ Ifcr , -ft KSSkrt 
8 ta» rSd ff*tic* 
ssxfè. 

aaalto CM f eteué du Bcasaslstq- MA 

+ HD9 « « m DÉFUNT» 
•sntjc, t u t u , JOCCM 

WtC. et » nu «i 7 t x t r w u w . i juin ttm} 
MU» ttAbnelle Baxllle, prêtWent* de la 

(liée anglaises). — M. JeaîaMartë "Pétard", 
i» ans. è Saint Julienne COfcellet (Lofre Inlé 
ritur*. - MVjceiired de ta faiinière, 66 ana à 
Poitiers. ^ Il le viopmte dt CureL 8* ant. * 
Pau. — Le ceottaute Rècafniér, du *t* de lien». 
* Pari», Bl» du général Récamlar «1 noble 
ment et ef taerglajuscasai déven* A toute* le* 
benne» cuivrée 

Li* fAsêtfue* d» Mme ftaudriflert curant 
lieu jeudi, t 10 h. 1/4, è l'église Seint-SeJaSCa, 
e t linhumauon au cimetière de Père-La 
enaiee, 

* 1 i ta» 

JESUS. MARIÉ. JOSEPH 
rAnnoneta-Rou* MgnaJont. en cette rets de TAnno 

aecv ta Irta r l * e mdel«*riee terordée 
P t a S k ta atenytt miOOttlita : eOsua. fCartc, 
#•»»*» (enregistrée le 11 juta MO») ; sRsajss 
taie, tepl ans et sept quarantaines, ei indu] 

K*t«ti^',i. «ai1 t%^"AJ2L 
Ou PUagateira. 

C'etï^**erms*a t'eratape jeatatoir* eue 
nous mflrqiféewrtt arithites noms 8e nos 
a g i t défunts, afin q t n » ta mnltiplic pour 

INFORMATIONS DU SOIR 
*»0RT M M. bt OMABtAILLARn 

Kous rentrons avec uns grande afflic
tion ta dépêche suivante de notre corres
pondant de Qutmper t 

M. Ponthier de Chemaillard, sénateur du 
Finistère, est mort la cuit dernière, à' Nice, 
aorèt uns longue maladie s u nom» aggra
ve* car taa coup» qu'il recul au cour* de 
ta dernière èeAapagne «.ecUrata pour ta 
Conseil général. 

11 est mort dans de» sentiment» admira
bles de chrétienne reste-Milan 

*^me*Pé «rudes au eettege de» Pèrt 
Vannes. 

>««*! 
éaunjc, A 

On U retrouve durent ta cemnaerne de 
lfCO.71 An antelJUn, •>* «mWtas du Finta-
tt*. 

riiscirt on ban eau de 0utap**> éXpeat 
1871. U nia-Ida dtanportantee ettut 
politiques st crimlnettac, 

ttapuit lêP8t mtire de t r ê j n p t , centan de 
Concarutau. M de Qiei*istrnii*J Tôt Sic sè-
nauur «te PinlatCft cm TfJ7. 

Au Sénat, fl c'est faft une place troc tae-
portaata tant par son ék^wesi- orue ntvr Isa 
è-.udes approfondis* de* questions qu'a 
traitait. 

Il sera retreMM de «nés s t l t te dt aee ad
versaire* psjieUfnac. 

wooHgTTt an coRRncTiowrtLLE 
Rochette comparé* -a vendredi prochain 

devant ta e* Ckaatbre eon-érttonaeHé cur ta 
plainte Oc M. a tndt t qui t'e ett* dtrctltnma 

ÊCH0S RELIGIEUX 
Lé D* Heiner sera,«**.ê¥é»u oardrmlal? 

Ëon nombre de journs'i-' Italiens et alle
mands annuncent comme probable l'éléva- < 
tion au cardinal t du D' Heiner, de l'Uni-
vertit* ds Fribi>urg-eti-Bri»iau, etaat le 
récent commentaire sur le Sylftàvs de 
Pie V i i t t très remarqué dans le monde 
catholique. . 

Pour le sancHisIre de Pomrrcr^su 
Duncncne, Sans l'égTtat de Notre-Dant* «ta 

Ornce de Pcsty, dtvaat un magnifl (ne audi
toire, Mgr Cotson a dennt un très beau et 
très intéressant sermon sur l'.eeuvre dt ta rcs 
tauratioa de ce célèbre et ant'qut aai "'aire 
de saint Antoine Lraucty, Aubai, dont iora-
teur ett ta desservant 

AO ttAROO 

-On thatiita êe Mafragcn qu* Moutay-ffalld 
serait passé uens le Cheeeia aecc os BUSàslSL 
Les Aoakkalas auraient mission ce te porter 
sur Azemmnnr. l a s Bovctftt et tas 8 1 * ben-
Daoud exécutent «et recrues centre tas Onleri 
Zaid «M le* U'taJt qui ont tait leur soumieaion 

L'état Éauitair» «tt exceQaot. 

EM HAÏTI 
Port au-Prinre, S mars. — TJI s*itua«e«h, si 

troublée ces jours derniers é Port-su Prince, 
teniule dtv»stlr meilleure. 

Cinq officier» qui avaient été arrétét pour 
cr.nspirc.tion arnOntota viennent d'être reta 
•janv 

De oint, les personnes rétUêTiéas atuc léga
tions d'Allemagne et de Prence, et étant le 
nombre fetave S un» centaine ant été mvi 
te** A en »ortir, mais la B»rs*nc» et* tes» 
qu'elles n'ont bat usé de cette autorteailtn. 

n y n onsscs «tue ta tes ta» étrange** an 
•asm 

UMM PATBIOTIOUt M B FRANOArtt» 
• A M I U 

Rome, B mare. 1 h. 09 soir. 
Les éélAgaée de te Ltgae netrteuaue des 
SAfé'^P8 •ur*nt, ce matte, le bonheur d'as-

SSrwaae i*e«iskje* * 
ce mal 

de la mam du Saint-Père. Elles feront ta **-
Iennasre de la groue de lourdes, à 5 heures. 
si le temps, tncartain, ta permet. 
»*"•£. «Mrnman. arebc-eque de Toulous», et 

&^J^Yt*^^***b.imÊtWm* . ~ 
' » •*'- -

LnNTREVUO OO VENISE 
.-'sSBbe, s* sonaa. - « s t C h s i «tenu 
ta POte» rujral ctaaa une «oneeta de la cwr . 
te nmgeanx vere is gère pour attendre rar-
rivee dee souverains alltmandt. 

La gondole royale «at escortée et suivie des 

t acclame esnieesrtwaemant le roi, 

" Le» qnaét de «d gara. rsrsnSlimiiui libre». 
aaat dèeenta de tante, 4* ptaote* «t de dra
peaux Ttaftens et ïRéroands. Dn trophée de 
drapeaux est placé eu dessus de ta perte de 
le «elle, qui «et nansS étaeasOs On panâtes et 
de fleuat. 

»*v̂  e»^tcti»eee eaentn rs^freme tn'emsiiu. 
L'empereur descend le premier. rtmaÔSa* 

tari* Ara 1 * 1 0 " " " " " * * ** RTf—'•' Vie-
L'tmpereur porte runlformt d"sjttrsJ al-

issaissi Le tet « ri irciitwr s'eanBrassent 
dtaix fois 

rsff, 
avec une extrême corotanSé. 

Le rot a baisé te main de limpérairice et 
celle de 1* princesse. 

Le maire offre 00* BbtHfatSS A l'impératrice 
st a la prmeesa*. 

Avant de quitter ta gare les souverains ont 
pense en te/ce* ta naatteMtcjtTie dvmssteer. La 
roi donnait le bras A l'Impératrice 

De nombreux groupe» O'Allemands, qui 
étaient prétenu, ont poussé des • hoeb • en 
Fusemenr de leurs «ouverains des enfants en 
atane ont «iTert de» booqaeU * l'impératrice. 

Lorsque las souverains sent apparu* sur le 
eaeai. te toute te* c ealcée iVaccternailon* 
anthnu«testes Us «ont enealte atome* dana 
des «ondoie* tvec les princes, M. Tittoni et 
letrrs écrites, pendsnt que la musique louait. 

Le roi état s*»-» atrprts de fempereor, et 
l'impératrice éuit avec te prtneeese Victoria 
et te «rince Auevnte. Las betacos étalent retn 
pela de m»nde 

sur le ptaeega de cortège royal, la foule 
aanlaudteeait at a^lUU deV mousnolr», dee 
Oapeaux st des ch*peaux. 

Le spectacle Au canal était magnifique, - " v 

typé la pleia 

msmssmssi » H B wœSBs&BmS 
•Kilt allait d'un ttan traie, pressée d'ar

river aaaa doute, ettiourtant préoccupé* de 
ce qui t t passait derrière elle, car, sons 
modérer son allure, elle tournait «cuvent te 
tête en arrière Elis t arrêta aa seuil ds le 
métairie, puis dtspaïut A l'Intérieur. 

Luminé était trop ubeorbé par son pre-

Î>re sert, pour accorder à la jeune nlta, un* 
ongua attention. U allait quitter son tfb-

aervatoire, lorsque dt neuvecus personna
ges, entrant, pour ainsi dire, en setnt, vin
rent encore eitirer ton attention. 

L'a groupe de cavaliers venaient de sor
tir dt ta forêt st s'avançait sans ordre, fu
retant, s* remuant en tout tens. C'étaient 
Edgar et sa bande, qui avaient passé toute 
la nuit A la recherche des évadée et qui, ne 
voulant pae es décider A rentrer r-reoouil-
lec, continuaient ù examiner tout les ar
bres, tous les plis de teiia.n. 

Comme une bunde de moineaux effarou
ché*. Ua dispai ui eut dans U lui t i a i'appa-
riUoii d'un bncond groupe de voyageurs 
Celui-ci beau- :p plu* considérable que le 
premier, vena. de |g Perdrix Rouge et «•> 
vançalt tranqulllsment, mai» «ans béaita-
tlon vers le chftteau. 

l'n* vive êtnOI!eo serra le coeur de Lu. 
miné. Qui venait là ? Amis on ennemis t B 
crut pourtant reconnaître Oille». ce qm eu. 
mfnua aee Inquiétudes tans le rcaewenr 
eomplètement 

' a petite troupe étsit presque eu pied d-
eh*t»e<i, quand il jugea opportun d'allei 
prévenir Morvan. Il arriva irop tard, le 
vieux laqtial», averti par le son de In, 
tromne et par de violent» coups dans le 
porte, ouvrait aux arrivuni*. Il faillit tom 
her k la "tnve^e, en ictovaul ton nurftri 
•t 11 fal!''1 quelque» ps- '»• .-mlcales du 
meraui» vour la remettre un ueu. 

Luminé poueseft dé gros soupirs en 
voyant que Prtvailan ne rentrait pas avec 
tas autre*, Gilles Vint A lui ; 

•-> Ah 1 Monsieur, fit Lttmlné, Jehan, mon 
cher élève, veut ne le ramenet pet T 

— Nous n'avona pas encure pu le trouver, 
répondit Gilles, maie noua allons partir de 
nouveau k sa recherche et, cette fois, avec 
toutes taa chaneaa possibles peur réussir. 
Tèves .mon acre est venu me rejoindre st 
nou» piéiara son aide. Noua venons arrêter 
notre plan : demain» neus repartons. 

Luminé, rasséréné par ces paroles, de-
manda A être préatuté ou aaatqute. Pute, 
on ce dirigea vsrs la maison. 

Morvan, intendant pour la circonstance, 
se mit sn quatre peur commander la troupe 
d» serviteurs de son maître. Les uni prépa
rèrent let chambrée, les autres insiallèrent 
Us chevaui à l'écurie ; quelques-uns réi
tèrent pour servir des infraicliisnemenU. 

Cilles, en levant aou verre, «'écria n u 

Tout ceci me rappelle notre prermére 
arrivée ici. a e ce pauvre Jehan ; nous 
avions bu A la sente des revenant*. Mal», 
j'oubliais de vous demand'-r de leurs nou
velles, à ces braves g»ns. Monsieur Laminé 
en ev'eT-vous beaucoup rencontr» ? 

_. Encore deux, pas plus tard qu'hier, 
Me*»!'*, répondit Morvan que ce genre de 
plaisanterie exaspérait. 

_ Non, non, pas de revenant», rectifia 
Luminé d'un air déterminé. 

pe quoi sapit-il ? demanda le marquis 
en interrompant aa conversation avec 
Folnt>vo'ne-

I.uminé pre»aé de questions, raconta 
donc se» «v»pi>ires <=p» «itd-té'irC réXUrtè--• 

en' eu riant d'aboi d, puis avec beaucoup 
d'iniérét. 

~- Voir* qui set êxceèatfvefnent curieux, 
fit ta marquis en passant ss main ont son 
iront Votre récit. Monsieur Luminé, évo
que en moi de trê» lointain» souvenir*. Une 
vieille femme, une ancienne chambrière 
presque en enfance, m'avait parlé d une 
tour entièrement séparée du rss.e du châ
teau. Sa conatructien, cUeait-elte, remoi.iait 
a det siècles ; on I avait fait bâtir pour ser
vir de refuge k un illustre fugitif poursuivi 
par ta fureur d'un rei. La dernière pierre 
pssée, lee ouvriers qui avaient travaillé 
sant communications avec ta dehors, 
avaient tous disparu sans laisser de tra
ce* cette terende mvstêrtansc et lugubre 
avait i* dona» en* ahaiosat, et j* passa** 
Oies journée* en coOseiencieeees reetetr-
ches. pour trouver l'entrée de cette tour 
éiiigiuatique, où je rêvais de m'établir. Re
cherches qui n'ont jamais eu de résultat ; 
il fallait le capricieux hasard. Mai» voue». 
dites, Monsieur l.'miné. u'ie vous ave* vu 
là deux hommes '.' VoUe otoouverte devient 
palpitant» ! 

— Oui, Mone'eur le marquis, deux 
hommes qui parlaient de M. Gilles ; des 
hommes qui racontaient que votre fila *tait 
prisonnier de leur chef et qu'ils nous tue
raient, un Jour eu l'aut-e, Morvan et mol ! 

— Oh ! o* ! a'écria Cille», serions-nous 
•ur les trace» du famé ix repaire où l'on 
devait nou» conduire pour rejoindre Jehan! 
S»mble'1, si je levais mon cher Jehan si 
près, je nviéslterais pas. Monsieur Je vous 
demande nardon, ajouta-t-il en te tournant 
vers son nére, maie 11 en'est impossible d'at-
tendr» une seconde et j'v vais à l'instant ! 

— Eh bien ! Je vou» accompagne, répon
dit 1» ntarqui? Philinne, je »uls intrigué 
eu p'"c adnt ooln' 

— Vtendrea-vous. Cuv i demanda Gilles. 

— Je ne tais pas trop, répondit celui-ci 
avec ncsUation, en Jetant un coup d'oeil sur 
un joM eoatume vert que te marquis loi 
avait prête et qui! avait revêtu A la Prr-
diiz-Rostt)*. 

— Bah I ftt Gi'.le* en comprenant la pen
sée d* son ami, si vous abîmez voe vête-
menu, mon père vous en prêtera d'autres. 
Vènti toujours, mon cher ; ai nous n'avons 
paa besoin de vos services, vous resterez 
tranquille spectateur ; sinon, vous ferez le 
sacrifice de votre habit vert. Allons, con-
Unua-t-U en taisant signe aux valets d) 
remplir les vertes, A no* futurs combats 1 
Mon père. Poattnèa est un pays délicieux i 
on n'y noté pas tranquille une minute... ci 
moi qui craegnai* de m'y ennuyer I 

Quelques InstanU après le marquis, son 
Ma, Folhavoine et un nombre resnectalili 
de ^serviteurs entraient dans la chapelle 
Luminé avait consenti A les conduire jue 
que-la, pour Us mettra dana la bonne vola 
te jugeant supérieur A Mucius Scssvola lut 
même, sur le chapitre de l'héroïsme. 
, La traversée des caveaux se fit sans e» 

cohibre Jusqu'à la boiserie qui masqua* 
l'entrée du corridor. Le marquis allait M 
cllaser par l'étroite ouverture, quand ua 
bruit de voix Irritée» a'éleva violemment 
de l'autre coté. 

— Diantre, il y a bien du tapage I flt-H, 
Ptèser un A un serait trop long HolA 1 
vous autres, défoncet-mol cela, et vite l 

t*a laquais ('élancèrent sur le , vieux 
meubje et, sous leurs effort», tl s'abattll 
avedUn fracas épouvantable au milieu d'un 
nuage de poussière. 
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